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• XIY. 
lnl.1ustrles parisiennes. - De la p~otographle ml­

t1'.()SCoplque ...... Lorgnettes'Jilliputle~nes,-EJ?reu• 
\'es rnntasttques,...!..PJ1oto.;,1"aphles pÎlssant par lè 
~wu d'une olguille ....... l'rocMê nasron pour la 
rMucllon 'des ~preuYes. - Appareils mulllplico.• 
leurs. - Dc,crlption. - l\llcroscopo Stanhbpo.­
AppllcatiOn. - Loupe en mlniatwre. - Perle do 
1rown-glass grossissant cinquante fois. ~.iiotro• 
Dalrle, le Louvro, la Soino, dans un kraln do 
ijab!e.-Vingt portr1iits enrenMs dans un •point 
1mr un i. _; Alerreilltt de la photoi;raphîe mi­
crostopiqllo, 

Il e~tste à l>aris un certaln nombre de 
l)çtitesindu~tries encore fort peu connues, 
mais qui ll'en ont po.s moins Jëtir impor­
tance rc1athie, On aime à sa,,oir l'origine 

te~ 0C:1iu:bj~1l4:eia~!~It~~!~~:i~~~rl:t1~~ 
Erocédés qui servent à obtenir les uns et 

qe!,l~!~!~a c;~~t-~~~!qfi~~;ê1d~ f~~~0<l~ 
temps èn temp·s quélque rap'ide excursion 
d~ns ce domaine encore si peu. exploré; 
nous trouverons ainsi l'occasion dè 1rict­
tre en relief les ressources inflnles de 
l'industrie parisienne. Nous nous arrê­
terons aujourd'hui sur l'une d'entre qlles 
'9_Ui est certes b~en digne de flxer l'alten-
t1on. . . 

'fout le moi;ide Si!it les ptogrës rapides 
qu'a .f~its l'art p!1ptographique depuis le 
joµr où Niepce et D,1guorro parvinrent 
pour la première fois à tix9r les images de 
]a'chambre nojre; il nous est déjll permis 
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phique 1 1es reproductions miroitantCs 
d'autrefois des magniflques..éprcuves que 
nous pouvons multiplier maintenant par 
milliers à notre volonté. 

L'expérience et llllc pratique journalière 
sont ,·enues acheiver l'ÇBuvre qu\tv~it si 
bien commencée ial:;ciencc. l\lais il ne fau­
drait paS l'oublier·: si les photographes 
~o!lt par\'enus il si bie.n plier la lumière à 

~wJ:t1le1i d~!~t~ecre~ti !~~~d ~:-~.i:!~s ~~~ 
niêre aussi merveiU,cmse1 ils le doiventaux 
travaux des sa,•ans, aux recherches nom• 
lireuses et mult.ipliOOs des .physiciens et 
dès ctùmist.es. ., -~ - • , -· - • -

• Parto~t,t'~ ~l, ~ tDgrès acco~pli, re-

marquez-le bieil, volis reconnaitrez_ tou- do prendre toute l'extension dont elle-ëst 
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~~re~~~n~;!~~~a~t'Y~~~ifce sur son sui~~i,i~p~~-du procédé Dagron (1 !a lé• 

1fous _n1m·ons pas à l'àppaler ici les pro- gcndc. • , 
ris;:p1~~:~fi~,isfo;1~~~~t~~~Î1l!8!1~Yh~; Un grand personnagea,·ait perdu qne 
Sache le secret de la cha1rlbre noire; ~~~r::~u1~~i~i:~~1lttdt~:~de~~im~~~l~g! 
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tances chinuquc_s qm, jouii;sont de cette mrd une épreuve assez réduite pour tenir 
singulièro propr'iétu de noircir très vite dans Je chaton d'une bague. !\L Dagron 
quand e!Jcs sont exposées à ungr'rmdJour. voulut mieux encore, et résolut d'obtenir 

~t l~TrI:?ât~~r~~.~~~~~t J;~rl~~l~~~~)c:~ d°ô~U:!f~~t~é~~1r~~~~~~~~i~c~!j~~f-~1us 
pier: elle des~ine, elle imprime l'objet. d'une année dans une chambre de la rue 

Laissant de côté ces détails, nous vqu.: Neuvc-des-Dons-Enfans et qu'il y chercha 
Ions do111tct' th1jourd'hui la clé de ces constamment la· solution de son problème. 

~~~~~l~~~tf~uîî!j~~;s:~~\~~r:1t~~1C~g~t ~~;':~~~~fqt~?t~t~~~~~~;~:'\n~~Ïrs~O~~~p~~ 
encore un sujet d'étonnement pour beau- de transmutation des métaux. Ses voisins 
col)p d'hommes spéciaux. Quand nous au- le saluèrent comme. un homme dont on 
rons dît que l'inventeur produit par jour peut a,•oir besoin. Sa concierge, bien ins­
plus de douze mille de ces éprouves lilli- pirée comme toutes les couci~rges, le sou11-
puticnnes et Oêcupe un grand nomYre ço_nna tout 'honnemont do füu·e de la faus­
d'ouvricrs, on ne s'étonnera plm; q~'il ait se monnaie. 

f:~fr~ttudJ ;f~l!~~~~ ~~~~is!~i\Î~~ea~t/~~
1
~ lé·~egtu;: \;~fit:~i~~~b~~e!,e~~ 6~~ti~cé~~= 

lei!. blement'agrandie. On trouve a sa place 
' DUVisse1. une de ces lorgnettes miniatm·c des ateliers pleins de vie et de mouvement. 

où l'œil perçoit admirablement bien les M. Dagr:m sait maintenant transrormur 
portraits, les groupes et les paysages. Vous des photographies de grandeur natm·ello 
ne serez pas pou surpris de n'y rien dl.l- en photog:·aphies qui p:i.sseraient par le 
couvrir qui puisse vous ràppelcr l'image trou d'une aiguille et d'une netteté cepcm~ 
que ,·ous venez de voir. )lous en retir_e,rcz dant incomparable. . 
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me n'est qu'un simulacre de lunette; elle rcîl pl10tographique ordinaire.'ll <.necOUl'S 
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toment cequiparallncpasexister, ne lais- facile de mcttrn 1mmétliatemen_tau pomt, 
se pas g·uo d'exciter au plus haut poii;tt la c'est-it-diro do disposer l'appareil des pho­
curiosité. Comment fonctionne•l-il! dans toora11hes de manière qu'un objet vienne 

Ûlu~~ ~~~t ;~~~i~1t~1~sac:;J:~:~e~;·giqc~~;~ ~~g:i~w-d:,;i~~~l~~t~gnt~~ir~atrt!aJNgcn~ 
g1'11Co a 1a·complaisancedel'inventeur 1 M. et rùùmo impossible d'y parvenir quand 
Dagron. l'imago est à peine grande comme un 

M. Dagron est le premier photographe grain de sable. La netteté des contours 
qui soit parvenu à produire de toutes piè- n;;~i:~~t!lfr~1~:~ditic1;1~'s l~~;ci~~ll~s;~: 
f~n d::t ~?,!~Ç~f!e~i~ro:;tot~\~e~~~•\~;~,~= pareils. 
neur n'en profile pas am.: autres, et que Jt sulJsLitue au clulssis ou cadre en bois 
Je m<:ritc en revienne O. (fui de d1·oit.-Un dans lequel on llxe ordinairement la pla-
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nir des épreu·,•es très rédui_les qu'il_pla- q1_1e"Ct un fort microscope. . ~ 

~;\t ::i~~~\~~~~~~i~~~è:!c~~s;i~~/:0%~; gr~~~bJ~~!i~~~ ~1:sl'~~~~U~'~ r1
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empêcha toujours la photograplnerçdmte li vient peindre par Conséq·11ot sur lap·Ja.1 

il~~ i:uvte~~!~fge~d~~ tf!~/~~~i1J,~rn: se~inc~mbinant une pareille loupe avec 
avec le microscope. Plusieurs diaphrag- ses éprouves, inflnirrient _petites, il .créuit 
mes,· on diminuant la 1uantilé de lumière do toute pièce le bijou m1cro~copique. 
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tesse do l'imago. Un système do roues glas_s longues de cinq à. si:t millimèt.rcs et 
dontl.les éloigne ou rapproche dl.llic_atement a peine grosses comme une tête rl'l.lpinglo. 

- : l'objectif jusqu'à cc que la 1ilîse au point Il applicJua solidement d'un côté au mo,-<:n 
soit rigoureusement obtenue. Enfin une de baume de Ctmada une épreuve micr"os­
disposition très ingénieuse de glissières à. copiquc découpée parmi les vingt•c1untrc 

ii~6~~~nf6~t !~~nd~~: ,na~~is d~~1~ ~~~~ 3uJ;i::;r11ssl~~\~~i:c~e sJai~~~\'g~ .. \g~tr~ 
leur, soit dans le sens transyersal. On a courbure nécessaire pour assurer Îe g1·os• 
ainsi la-possibilité d'emplir d'Cpreuves sissemonl. Après <1uoi, il cvlinclra Je tout 
microscopiques- toutes les parties d'une à lu meule horizontale, en ·sorte quo mor­
même pliH1ue. ceau de verre contenant l'épreuve et 
d';i~~~!t~!.dCcrit 1 l'opération s'explique. :g;~;~-g]/;;c~\~_firent plus qu'une seule et 

ga3?tr~f. .. ~:t.t~~::~l'~é~~itrs~lr :S1~~~~0~~~ cett\
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à. ra dimension d'un porlrait c..1rte1 et l'on guette devient presque i1wisihlc à l'œil 
fait ,•al'ier la dm·ée d'exposition a la lu- nu, _et il faut de la bonne volonté pour la 
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une épretive 11os1tive parfniloment nette petit btlton de crown-g!a3set tout aussitôt 
sur la plaque de verre collodionnêe d'a- elle apparaitra avec une netteté extraor­
bord1 puis albuminée ensuite suivant le dinaire et avec un grcrssissemont très con-
1wocedé 'l'aupenot. On J!ousse la plaque sidërah!c. 
d'un cran et on prodmt une seconde C'est ainsi qu'un poir,l noir à peine sai­
éprouvo, puis uno troisième ut ainsi da sissable pour la vue simple grandit tout à 
s~1ite jus(1u'h vingt-quatre. • • coui> et se transforme en Notre-Dame de 

On pQurrait aller plus vito en passant Pa11:,, e.1 paysage, embiass,mt le Lou"e, 
par un cliché né;;atir microsco(1iqu'o, et en l,1 Seme et ses ponts, en rumes p,ttorcs­
reproc\ui:;npt ensuite yar transparence, on ques ou en eli.\tcaux cl pnlat::. splendules. 
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beauté e~ en dClicatcsse. M. Dagron préfè- lout un groupe de personnages illustres. 
rc le premier procédé. _1\f. Dagron u pf'ns,I} qu'it n'était pas on-

Uite fois les Opreuves réduites obtenues core nssc-t d'une seule épreuve pour une 
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moycm simple de les grossir à volonté; il cc qu'il ne saurait apcrceroit. L'invontpur 
fallait créer pour ain:;i dire un 111icroscopo a voul~ que, de (Juelque bout qu'on prit 
microscopique. son n11croscu1ie1 on aperçût loujours une 

Or,· un grain de poussière ,·u à travers. image. 
une gouttelette d'eau ou d'Jrn_ile prend Pour cela, il colle simplement aux deux 
tout iL cuup des dimensions cnns1dûrab\cs, extrl.ln1-ilés do la ha~uello de crown:glasg 
une aile de mouche aperçue à trarnrs une êpreurn, et,apri,.:s a\'nir cylindré po1J1:. 
une potit.e sphère de baume do Canada rendre le diamètre uniforme, j\ donne à 
ou un Cclat de cristal, ~•accroit considéra- chacun des bouts les courbures convona-
bll{V~el~~)'siC!en anglais, Stanhopf, âvait tW~lour qu'elles fassent J'ofl1ce de len­
dQjiL songé i.L tire1· parti de ·cos faits pour Regardez maintenant d'un côté ou de 
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tf.1~~~,:;:.:.~ l~~~ri:~~cro 'u1:~~ ~tï~~~ê l~~fiifcu~~ti l~Jd~1~\f~t)/fa'"1;,~~~ 
rondie d'un cùt6, plane de l'autre, et rou:; tographic placée à l'autre extrémité; vous 
aurez 1mc loupe grossissant jusqu'à 80 la distinguerez sans encombre parce que 
fQis! c'est l'inslrmnent de Stanhope ré- l'épreurn enehcissée dans la lentille r111i 
duit à sa plus simrle expression. . vous sert d'oculaire, n'étant pas grandie 

l\i. Dagi:oq_ ,n'avait pa~ besoin d'all_ç~ pat le microscope, sera beaucoup trop pe­
cbercher ailleurs sbn apparèil êl.e grossi:,- ite pour vous empêcher 'd'aperèé\'ol"r'l'Ilu • 

tre. , 

rit~~c;s; l~e~~ee ~l~~f~l~t~~e~r~::~nrtif!È/t~ 
a_ su i,i bien utiliser pour exciter la curio­
l!lté de chaeun. 

Vflus la, retrouverei 11.,;cc une seule ou 
ave, llcux épreuves, Pl'l JHlu ,m·tout, ea_. 
ch~l.l iiOUI le chalou d'ane bague, montl.lc 
en breloque, dissimulée dans une épinglu 
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dans lo:; alliances de mariage et les objetS 
religieux. Elle est si petite, elle i:len1aude 
si peu de. place, et puis elle est si discrète 
à raison de sa taille qu'on lui confil! toute 
espèce de reprocluctiQn. 
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étrange musée Il visiter. Si l'inventeur a 
conm1?nc1i par i-rprorluiro pour un mari 
les lra!lS de sa femme, nous avo1Is grand' 
peine à croi_re que les miniatm~s imper­
ceptiù!es <JU'il cache si discrètement aieut 
toujonrs la mùme destination. Il y a là 
bien des secrets, bien des romans· -dissi-
mulés dans ùne bague. • 

Ceci poul'J'ait_ Scl'\'1r il expliquer la p1·0-
digicùse <Juanhté des reproductions frfi­
croscopiques; il est assez difi1cilc en effet 
d'alléguer uue question de nouveauté ou 
uo seul motif de curiosité. Le succl!s tient · 
sans doute au mystère dont elles s'en1•e­
loppent. . 

Que dissimulc-l-0n ? Ce i1 quoi on. lient 
le plus. Et quoi de plus raci!e ù dissimuler 
quo ces reproductions l 

C'est sans cloute là qu'il faut chercher 
toute la faveur qui a entoure_ dès leur <lJ?­
pm·ition ces charmantes plwtographies nu• 
cruscoyi41!e~-~ •. 

Apres aroir montre comment on les ob­
tenait, il ne serait sans doute pas sans in-. 
térèt d'examiner un peu ceux 11ul vieuncnl 
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~omw.ilre leur goût ·et leur 1l'atio11alilé. 
Ainsi les Anglnis ne demandent quo des • 
reproductions d'ahnnnachs, de papier­
rnonnaio. Les Italiens 110 veulent que de:; 
anges et ·des archanges; quant aux \'Cr .. 
tucux Allenfands ... ils n'achètent rien de 
vertueux. 

:Mais il nous est défendu cl'insislet· sur 
cc point, nous _ne de,·ons jamais médire. 
de personne. SI_ la science est ~cspcctée 
partout, c'est assez dire qu'elle sait restlCC· 
ter les autres.) 
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_ EXPOSE 

DE LA SITUATION DB L'EDPIRE. 

As-rfenltnr<", ednuneree et ..f:r,n·aus 
pnbllew. 

(Suite.) 
Sm·i(tl hydraHli'J~ .. ..:. J.cs trav1111d·uu11té agrl• 

eolccntN!11ri.sdauslecourant dosdernlèresan­
flè::! ont reçu en 1861 une,·lvo Impulsion. 

olre 

deslh1.ê a. relier le canal de noanne lll;.;oin à la 
ll;;ne du üourbOnnals, les frais du transhordc­
m~nt d03 bouilles ,·1mant de Salnt-1,;Uenne, et qui 
d~nent être expédiées par ,·oie d'eau dan1le1 Nl· 
g1ons.de l'9uest .de la l'rancc, ~cront notable• . 
mentrêdu1t_s;cteeshoulllcspourronlalnslèlon­
drc1 vis--à-ns des houilles nnollll$el, leur rayon 
de concurrence. 
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n6c 1_660 exclusivement; il no se1·a pu.li .sans lnt~­
rN d'rndlquer lei sommairement les résull11.ts d6Jà 
connus des ann6os t860 ctt81il. 
: J•:n 18GO, lesmincsdehoulllo ox11lcltée1,pnt,pro-
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Eu 1861, Ja,,11roducUon &"est en~oro accrue; ollo 
paraltavoiratteiut au molnslUmlUlousdo 11uln­
taux métri11ues, d'une ,·aleur do J rr. l r. 11ar 
quintal. • ceux 

élnll 

eue a d~passè U9 mllllons de qulntau1. 
Quant aux forges, ,·olci les principaux rèsultats 

deJeurtranllenl8GOettSGI: 
En 1S60, il a été fabriqué au charbon de bol!, 

·tant-en fonte brute pour amno.~o ou pour mou• 

~?fo1:~1~~!~~?;~J;!1;a?~:~f :w~~!c~!~11~: • 
. s;:~~•::6' quiotaux, d'une valeur de I tl,11~,!i~ 

faCe' d~,:~~a~f'e~~rn~e ;!~O~ ~tfci:të1?1~~ '~!;. ~ ~o 18611 la qu&P.\tl6 fabrl~uéo a~ churbon !~ 

liot eque i:nP rae 1 et d:s!~ 
queeonscrv&1t oot Ctabtlasemout 

gmcnter les collections du llusèo 

ét6 raite 
'un cr6dlt 
Ll!glslatlf. 

l.es collections du musée ·do Campana de Homo, 
slcèlèbrcsdanslcmondcdesarts110urleSblJoui: 
anclens,losbron1.es,les marbr69 el surtout les 

, ~'~f;tnt\lr~1~i~svfii8;g~ ~~~ l~;ito~posent, enrl-
1.0 mfntstêro d'Etats'estocci!p6 octlvoment du 
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publlcseraprochamemenl!1dmisàlesv1s1tcr. 
llO:Sllll.E:SS 11\STOUQIJES. 

Lcsèg\ises del'aray-le•:'llonlal, doCJuUoauneur, 
do Dols-Saiulf.?•llarie,de_~oyon, ont reçu les der­
nières rè1111rat1ons qu•e~eait leur situation na­
guère~! alarmante. 

L'année JSGI a ,·u également commencer les 
Jm1,ortaulcs rcslauratio~s de l'église Saint-Ser• 
nln de Toulouse, de Sa1.ntc-Croix do nordeaux, 

ne;r ~é~é:~ï~~t.f1si~1~, tia~f1:it~:difJ~i!~ri\ 
N.arsclllo; mal91 ainsi que nous l'avons dit, sltOtaprès1'6choucment, lo capilain9i 5e5 2 ont- 1 
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~houat pour reproduire les épisodes de l'ex- re\'enue an plein iwee rieu d'eau dans le rond.· 
t~ltlon talle 11 Y a deui:' ans i;ontre les un matelot s'est nor6 e:i voulant s'effibarquer 

narcgs. • avec Iooopltalno, de sorle qu'il n:cst pl_µs.rest6 

se~, ~tMan:rî!l: ~~~~~C;J;e~t:J:d1°J:rf~7 qu.
0
1! hri~freCI: e~1"!mpu en,touc;1ant; il ~t 

cul officier &upérlcur venait prendre le corn- d!Ulcllo de orolre qu'on pulssole relever. Dé,ià 
mnndemont du ,·aisseau le Tunmne on rempln-, sa màlure est tombée. • • • , . ~ ., 1 cernent de M. llobln, retenu à terre par une • ü Jacob-HortOll élalt un magnifique bàll-
.sérlouso Indisposition. ment do 11200 tonneaux do_ Jauge, et chargé • 

- Une déti~cho p!lrticulièrc nous apprend .de 1,677 tonneaux domarchandlses,eonsista.Q.t 
quo le vaisseau à vapeur le Turenne, la frégate on Jute, riz, gratno do Un, snjpêtre, ~te.JI ?P-; 
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Mexl<J110 avec des troupes, ont donbl6 O~ossant voô!'J~U;nal ajoute qu•~~ i{1 communÎqu~Ja' 
aujourd,hul à midi. (Patrie.) nolO sulmnle sur la chaloupé l)ortant le ca11I-

- dn n'ous écrit de Londres: talno et 17 hommes du Jm;ob-HQr{o,1.:,, •· r 
• N. Mason est installé à Londres comme • Jeudi malin, le& rive~ajns onl rçmarqu6 

l~~:~~~~-s~J:l1 !1\ 1!:r~:~ri:~~~u~~ ~~1~t~11~;?i~\~~aa~~~~~~1l!':'n~~k~~·~~~ 
mission analogue en France. M. Rost est. nom- ~~tai!1ltaia~ 

1
~ir::_: d;~lo~~~ètlfu l~f~~: 

:
1
:nn~~

1~r;î!':e. ~~a~cc°v
0 

af~r:.e ~0°:J la terre. 1.,, • • 

de,guelques somaigcs su._r•ie.,cont1n7nt, r&-, 1 • Cette situation orlllque· dUJ'3.lt 'en~N 
tournera on Amérique, O!J, 11 vient d étro élu quand, vers une heure après--midJ, on a].)Crçut 

l!é~t~~~o
8

:1~1~~:~i:~:=:~:!!r:· ;al- ~~/1~t~~tr>r!8écl~~~r1~~~J!'s ~!~~~!' 
ro publier lo classement de la population de, po l'a.visant, font des signaux qui sont oomP.ris", 

t:!t00
J~rirr~~

8i1
1errésltlLaets ~ui~~tttL civil. f.~!~cf:1t:!~<1om~~r:,n fe'i~~L ~l~uat ù 

Population totale , .. 37,382,'!5:i heureux, qui sont recueillis,dolventétred'an-' 
Sexe masculin . IR,642,50-i tant plu& heureux, l[n'lls viennent de sous-
Sb:ce féminin. . t8,7.3!11ï2I traire leurs sau\'eurs à une perte certaine. 
Garçons. . .. , • , i0,210,756 
FIiles ..... , , • !1,487,!iH 
Hommes mariés. , • , 7,!iOJ,OM 
t'cmmru marlœ9. , • , ï,457,115 
Veufs. • . . . • • . 028,724 

SI i'~it~:ll~o dnris lÔ d~t;n pllr dJ;!tr~:ens, 
·on tro1wera (Juol11ues résultats.curieux. ;·i 

1r:~~~
14,t:ta f1~1~m::~1°lW,\f1ef!~~~~

0;n~~ 
rléSi c'est 1,rcs<1ue la,1l'lrlté. Dans la Manche, la 

g~J;~~~o~~:;k~1 
~~fr~a W1~5J 3/eJ!i~0';;:!~ 

rléei. Oi1 &onl allées ces 2,500 femmes? Dans 
le Cantal, au çontraire, cc sont les hommes qui 
crulllenl lo foyer conjugal : i:J.Ons y trouvons: 
en etrol 40,8:i2 hommes martés contre 41,021 
femme&, 

- On annonoo qu'à dater du I" avril pro-

~~iJ~n\al'!:b~i~ft~~tldi dtimJ1:~ po~~~~ 
am6lloratlon dont l'Angleterre a donné J'cxem• 

tgi1~~t
3i'!6!~t~n1af~c~~-a~11r:

11
:ar: 

Je socour& d'aucun instrument tranchant. 
- On achè,·o én co moment la pose de la 

:Ïe
11
~~~u1iC:'r~~

1
::1:n~red~~~u.~,Îcu~l\~~ 

cèe do cinq porles : une grande, dite lm)léria­
Io, au centre i doux autres à droite et à gaucho 

~1
1:6s1~!i~\~r~(éfg1~:.J~ts~~"t~!!\~~fe~x~~l 

Sé[);u:ées 1inr des )lilastrcs à Jour d'ordre ioni-

~t~O :~1~ï~0
~\és a~~ g::,~~x deaitt\TI~~r~~ 

chiffre do !'Empereur. . ' 
, Cc boo.u trnv111l n été exécuté dans les ntc-
liers de N. Oucroccf, • 

- l.n fontnino qul formait l'angle de la rue 
de Vaugirard et do la rue du Regard a été dé-

:Îc~~~:ag,~o~li~~:t:iî/~~= ~!aba::~;:1r;req~~ 
orna il ta gracieux monument représentait Lé­
da embrassant le cygne, ot que du bec de c&­
lul-cl l'eau JnUllsstiit dans la vasque, M. \'a­
lolsi autour de œ bas-relief, s'étaH inspiré a,•ec 
un rare bonheur des élèo<>ans modèles do la 
Hcnaiuance. 

p~~to d!
0
Ï~a~Ïne~ :U/~r~C:u1~J::.i\": Ji 

Luxembourg. . 
- La légation du Brésll est présentemcnl 

~~!~~i~ ~n::,·d~ 1:~,~s ~~ t:ï 1~ôt~tdo 
conslrucllon récente. -

- On lit dans la Giromle: 
• Il résulto·do llO! renseigncmcns, qui sont, 

au rcstê, connrmé,s par ceux que nous lrou-
,·ons dulli le Co11rr111r du CeJ1tre, que, lundi 3 
fé\'rler, ln ciucsllon soulevée 11ar l'incident du 
27 dOC.ombre, au tribunal de P6rigueux, aura 
une .solution. 

~ M. Jules Favre et i'II. le président S.nlnl-Es-
11ès-l.cscot-sesoutmls cl'aecord, en pr6scnce du 
gar1le des sceaux, et il a été convenu quo M. lo 
1irésldont CXI)rlmcrail en audience solennolio 
ses regrets 11ux avocats. 

1:1 Après cotie démarche, M• Jules Fa\'ro, n'au­
ra 1ilusdo motifs 1>0ur rclardcr sa pla1dolrlc 
au Sujet de ratralre relati\'O au mariage des 

c~~;-'J/~~L~r:,~~1.i/s,t_gc~gb~~e ~~~~rti~i!:J: 
dlntcment commcne<.½I..,. 

- Les eaux de la Seine oul encore haussé ; 
CIICI sontà3 ru.GO. 

- Ou écrit de Crefold (pro\'inee rhénane. de 
Prusse), à la date du :!ii janvier : . 

• Une J)aU\'1'0 yeu\·e, mère de trois enl'ans, 
entre dans la boutique d'un boulanger cl le 

r.~1~!!i!~~~~1
e~ir~:C~u;,:a~r:u~~·'f11t~i~

11srA~ 
mande;\ un dcmi-11.,111, et enfin à une Jh·rede 

J:l~a~~~~l~~:!!ah~~~lCO~ q
0
:iw~:a ~)~-::te',;~ 

trc daus rarrière-ho11til111u; la fe~mc,eroynnt 
n'être JlaS ,·uc, s'empare d'un pam 11t s·cn ,·11. 
Mals le vol, Immédiatement d~cou,,crl, est dé­
noncé à la J>olloo. Un agent se rend chez la 

• vuuve et la surprentl 11ul coupait des mor­
' ccaux do pain à ses onfans. Elle no nio 1ms lo 

~~l lc~
1
in1

16u tc~~~u :i.\~~i,I~1 
l~éd~~~:g-a

1
}tg1~\~1 ~~ 

gor, insiste 1lour 11u'ollcle Sl!ivc au bureau du 
oonnulssalrn. La vcu_ve tlcruandc soiùement 
<1ncltpu•s lnslans pour changer do roho. Elle 
entre tians sa clmmbrc il coucher, mals ol!c v 

d~~~r 1~~:ni:11~~·.
1~~d1&1dJ'0à1~~:~j/;1:r~;•tJ~f; 

malheureuse était par terre, baignée.de sang. 
A,·oo le mémo couteau qui ,·c!)ait de couper Io 
painàS05 cnrans, ellua,·ail mis fin·àscs Jours. 

- On éçrll de Homo, le 2J janvier : 

bn~ ~lo':!=1~r:a1T,~ài,~~~i!i ~~ts:~~~~~t 
en l'hounour do feu la J)rinccsse RorromOO, 

~,i~. ù'~1~!!~1~~o~1~e~~r~~t;!: ~~nfu c.\~ 
blesse romaine assistait .:i.u ser\'icc. • 

- On écrit de Munich, de Nuremberg et do 
Stuttgnrl, ù. la G11:;ttted'A.u9sbourg, que 1iartoul 
on so plaint d'luoudalions, cl que toutes les 
rivières déOOrdunt. Entre Salzbourg cl Lint, 
la clrculatlon sur lo chemin de for est inler-

ffi~f~~r~:i:,~~ dl~l'i'~~~fti\!~rà~C:e~~~ei~ 
~rand t!oove; plu_s!eu_r~ pla~~~ ~t rues d_e fa 

mout du ciel, on put lé 'su vre es ,ycux-nh 
moment ot constater qu'il, gagnait au ,•ouL. 
l'uissoilt noa vœux ôtro e:co.ucé.!!, et,que cc na-, 
vlro Rit JIil • attolnd1'0 un port do Pranco·ou 
d'Angleterro!,>1• . , . , . _ . , 
dif'if~~~:~ant, ,•olcl_;t ~~o. publit ~ 1. Courrier 

,Nom avons a11prls le· ap,JapvleriJia. nou­
,·cllo d'un sinistre mo.rltln;io arrivé ,vers. trois, 
heures et demie de l'.nprès-mldl, on vue de 
Barncur, pro& Cherbourg. ffnprôs Je rapport du 
pilote Crochomore, rentré au port•œ_,Jqi~W! 
à •bord du batoau-11llote n• t ,-1c. lro1s,màts 
chilien Cuba11a, parti do Valparaiso· et èn der-

é\1d~~~lonl:~ 11t,00d00!~éf:f~~:_6a1~T!~-· 
re,·enalt sous roc commandement du socond,, 

t:âr':e~~.rh 1~7:.l:~;6 ~~~vy:,u !t~ haji~ .i: ; 
Trols-l'lorrcs et< s'y csl dMoncé. 

• l.e capitaine fil 1US$ltdt pomper; et l'eau ga• 
gnaltrnpldement,quand e&l survenu le bateau~ 

~~: u;}'p~g:/~~~~~::-1::-:~t';';\i:~ 
cinq heures, à bord du Cubami; ver& six heu­
res, Jugeant la position des plus criliqu.ës, et 
voyant notamment que lo navire apiquait, il 
a opéré le sauvetage -do l'.équ1page, composé 

~ri~1\n1~~~~,J':~~~~~11fu~~ts trsa°,~\e=:t:eI~ 

~JgsT!1
~~1~ l0 

h~o.ait~~~e~, -~~!~~1~~,:t~ft, 
pieds d'cuu dans ln calo. li est resté jusqu:à • 
minuit l)OUr l'absor\'or, mals 1:tnten5Hé, dc'.la 
brume et la force du vent le contralgnfrcnt·à 

fü~ro ~
08~t.?:~11

:0~esl::J·n la· maison Mas'Ürler 1~ ' 
Jeune cl soa Ïila, avait un chargement do.1,290 
tonnoaux do minerai do cuivre. • • . 

LtC11ba11a .scralt-ll lo na\'lre qui avait rocuei14 "f_ 
li les naul'rllb'és du JCJ«lb-}-iort~n? • • 

-La· Gà.:.ttle d1, MIIU donne quolqucs non- • 
veaux renselgnemcns sur /e S11mter et son bar- J 
dl cajlllalJIC: • • • 

• r.omme officier do mnrlne, M. Sim a une 

rn~::s;fr~ir{:E te~f:ei~~l❖sï::H~. 
navire de 111 noue à.es Etats-Bols. Bien pris 
de talllo, avco du trait dans la physionomie, 
Il est doué d'un goût très ,•If pour les entre-
11rlses avc11turouMlS. Tempérant les rigueurs de 

;:r~~~~n~1!~ l~~uj 611av: 01~~!r~é•~é";15~~~ 
\'Ires marchands armés -par des fédéraux 
se rendre à leur dcsllnatton. Lui-même, re­
cueillant lo prix do la 1oyauté bien connue de 
son car.actèro, s'~talt vu, IL y a peu, aux An­
UUcs, épargné par le commandant du _Nasli-
:':ieSci\uJ~ l~~~~~~ fait, rut traduit devant un_ 

» I.e Sumtcr, do trois cents chevaux, cstmon­
tô 1mr ceut ~olxanto hommes, et son artillc­
r!o no compte que six fllèccs dont quatre 

ri;;~:~.x~
0~8:!Yt ~~ I~V;~!~'.fü ~~el~~ 1~ ci:u~ 

vre de toue elohautroàtoutc ,·apenr, Il échaJ). 
1>e tour à tour fi l'ennemi ou arrête, dans leur 
course, les plus fins ,·olliers. 

• :"l:agu~re à C.-idlx, hier à Gènüi, demain 
·peut-ttrc eu ,1uo do Marseille, cc çorsalre est 
partout où sa terrlble;ul55lon r,uut1-·cxerccr: 

d~!~{C:,11
a~:i~~n!1~\en';!,'~•~:vé~~

0~:S~1!:: 
';11~,sra~,I~é~;!~~: ~~ 1~.~~~~~,~e mis-
110n, condamnée par les nouvelles lois marili~ 

:%gr~ ~~~~fuï'8~Ï~~n\~=~nioui~~~~1ic~ 
l'uxistonce de ses ad,•ersalres. • 

- I.e& habllansde la ruo des OallllCS, aux Ba­
liJtnolcs. ont élé témoins, li y a quoil1ucsjonrs, 
d'une scène des plua déchiranlc.~. M. N ... , pA­
Ussler, établi dans cette rue, cl déjà avancé en 

~~ ~ii~~~1\iu11!ec~~il~ei:a1~dfu,rt,~if1é~~~u~é 
une douleur &l vivo do cette mort inattendue, 
que sa raison s'en était subitement altérée. Au 
moment où l'on vint pour unlever le corps ex- ,. 
JlOBé ù l'ent1•éo do la maison, ~I. N ... , •_s'ura­
uhanl vlolummcnl aux )Jras quJ essayruont de 
Ierctcnlr, se 11réu!J1ltK sur le corctiell ct,Josni- , 
slss1tnt n,·oo rorce dau:; ses bras voulut't;',Oppo­
ser i1 son enlovomcnl. Lo lcndomalu oo mal­
heureux a\'ait complètement J>erilu la rah;on, 
et le surlendemain Il était morl, ~ • . 

h~1/!d~t~!t:i~saJtr~~il~l~led! 1.~nfu~M: 
P(lul M11rphy, locélèbreJouourd'échoesam6rî­
caln, dont e'n ntl.endnll une nouvelle visite on 
Europe, est entré dans l'arméo fédérale cl.a, 
ro~,:;~1~y 1e!1!•~J~~~î!~~é Joute pensée du 

- l.aRume du GHJ(()S J&IJaN,UIX DY, ru;ce, 
dirlg~ par MM. Jules Orisson et i"éUx Hjbeyre, 
\'lent do publier une nouvelle livraison consa­
crée au C011,tilulioru1el (20 partie) de 1830 à 18b"2~ 
\'olcllosommalre • • 

1. llis/ori7iu: Il« jpwrNQI, - CÔup d'œil rétros• 
Salut-Albin. ~•acte debaP". 

Le Journalisme avant et 
décadence. Les détracteurs 
osions lnt6riourcs. Mort 

. D~l»!lj ol"a~~.11~ t~ ?~19 dl,\ , 
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r M."ùebjamlll Gnsti~eau vient do publier, 
à la llb~f101POhlet-Mal~ls,1'~istoirc ,Je laf<r. 
lie·'~urnaU~•~t dii $rniwa1 ·~m tt modcr11C. Vol cl 
le e&nna11'!e"dee chapitres"dEt--"cet-Intéressant 

laccha­
Cnmaw1.I u moyon• 

i leur pfn­
·tegag~er. 

e, em11Ioie 
la légenda 

il un breu-. 
1;mais,cn 

ui"'f~1'fri~; 

fleurs, Danse mnca- d11'1irix do 2,000 fr. et des châles carrés dans 
do Homo, le Carna- . la prol)t)rtlon de oo prix. La matlèr~ de cache­

,so c. à o,~o ·c.: Oporas, 
troc amns dchouor, Pn;mcos c1 
rps,z - - ---

0

lRE Q~U~ioLLARD. 
'rmdieuee du .l!t~ /ttJticr. 

C'e élégraplio (Ju'on li Cônnu 
cond c Dumollard et de -sa -rôm.tn 
mais spondance laissait l'audien 
au e•présiclent ,léelaralt les < 
ba nliuuons Je·compte--re 

" .moderne, la I!hilosophie du carnaval; b1'0f, mire cmployge JlOur leur fahricat1on est en. 
l'lfisloire anecdotl.{I:uc ·des folles ot'oxtravagan- tout point la mcmo que colle des plui! beaux · 
~ humaines dèpuls !"antiquité Ju~qu'à nos châles de l'l~de;ot,par le progrès de la flt~tu_"- . ~•,?:=~\~~.dqé1~i~j~;~!~f/~J~oi~r~{iil1.~u,~e~fî~l 
Jours. • •"' ~ •· .,- re, les cachemires tranr.ats sont plus do.ux;, 11.e·pourr::1. être rendu que aans plusieurs heures 

su~~~ ~~x1~~~~~!t~t~l-~~~~cf~f!~ dJ~Jii S1u1\~°J~~yx et plus légers <Juo les cachcm,~ ::~~ttfJ:~~o~~~n~~~~g~~~~iu~.~crisi~sufiu;·!~.~i 
terre, /t( Fcmme,~1 bliuic, de M. Wilkle Collins, On y trouve égalem~nt ~es ch1\les cachemi- les curieux qui viennent l'interpeller; mahs bien• 

:~~~::er:1~ro:1 i~1~:e~ g1~ef1•~.entu. r1qoi\~J1~ ~tJre~1d~ 1~f:i~~~
1ti~A ~Oo 3r~. ~in~ ior~~i~ (~~1:

0
r1~tr~: ~f/!ft~1

lr,r ~,1~,~c1~s~~·res 

;-- ,M. Auguste Rivière, jnrdinler-cher duJIÎr- :1~~~i-oe:. chllles unis !>OUI' deuil: et .tl~~s ~1Yfi~~::rd:t ~:n:::ê:·,t 
1
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dln
1
du .Luxembourg,~ ouvrira ·son cours an- 1 Par sa double lndustrlc, cette .m~I\K)n.J1vro 1esilcnc,ell'Qhl!enncntaYccbcaucoupdl)dlf/lcultê. 

nuel et.publie de la tall\e des arbres fruitiers dlrcotement aù consommateur, à un bon mar- M. ui 1;atsmi;sT. - M. le chf!f du JuQ', vcuillct• 
le \·endredi 7 fé,,rior, ~huit heufcs trois quarts chô réel, de belle et t,onne marchandise, revè- nous faire çonnallro le résultat de ·vo-5 d~iibéra• 
du."'i.matin, dans la~,pépinière dudit jardin,. tue 'd'un cachet de garantie de la désignation Uons? 
pour le eonlinuer les mardis et vendredis sui- et d'une éllqueltc do prix nxe. • . ~1. Jt;i cher du Jury llt, au mlllou du sncnco te 
va,;is, '.et• pour donnor plus de faclliW aux Sur demande on expédie en province. plus s.olen';!cl, Jo procès-,·crbal do la déllllêralioa. 
fu~:~~ii~r:!~~~~; ~0ti~~,Îi~~~~ ~~:o~'! pu~~~-malson Biétry, 41 1 bo1;1lcvard des ca-
Jl~~i,r dU: dhnanchc O fé,:ricr. •• Los magasins sont au premier . 
. l;Pur'1on~!~-~~·: L,Bosm,a, 

•o·u,·EMENT HEBDO'M.iD.\lllE JJE LA CA.ISSE 
l }lln':t:rARG':\'E DJi:'I>AlllS'. 

• rJfs~~~~cllta2 1
!t .~~à: f éft~r:{!

0 ~~ 
-1.~9 d~posans, dont 062 nouveaux, Gsa;362fr. 

Romhou~meos·etrectués la semaine dernière 
.à f)O'l6. dé[losuns, dont 020•soldés1 Ulo,ni rr. 
03 

~Il~ icl~et6es ~' Jâ dem~niOdcs d6~s1ui"s 
r,~iin};!~~e ~~lne 11ou'r' un ca11ital de 

•• ... ····---
C,USSE,DES DEPOT:! ET"CONSIGS'ATIOlG. 

La cuisse do rètraltos pour la vieill~se à' rc-

~i:~;~·11:,;!~~ àÏa2 ;:;';;;! J~0t1~~4~~8rr:er~ 
!?:lie a ou,•ert 4;(i4S comptea: nouveaux. 
Il 1\.. été, ll'l'Sèrlt au grand-livre· de la dotlo 

~~bJifuifn~il!:.8 rr. de re~tcsvi,ères aux nom11 
1 

liesprix,·aricntlle0,30 c.à.tfr.501aplkcct 
s'npphqnontà r1us q.e,«111es11cces,11.yantchncune 
des d(momlnat1ons (lllféro11tcs qu'il ~crnit trop 
long d'énumérer.! On se bornera à oller les su1-

,•a,r:: ,/rand modu;è,de 6,50 c. A t
1
50 c.: Na1101Co-

~g~!~~~Jg1~~à1~'!1tl!~eJô;~i~~
1f1~fO, ~b~i~J~= 

resder.aJidad,ete. • 

ce~.rt~.i .. ~;ts"\~t:._.faf!s~·11~;;~IÏ! l;,1ia1~~
1
1~:~a6~

1
~ 

1 ' 

d'~udlenco. l.cs ass)slans ne se relir~nt 11u'aYCC 
JICrnc cl ,·culent \'01r une dernière fois cel hom­
mc rcdoutablc qui depul:s plusieun l'!lOlsioccupc 
l'o11inlon J1Ubill1uè.' 

i•a~r;l~~J~~rric~~
1a;: .~;~~~rirrg~ 1r~di:au~a~~ 

~J:;i:CJ:i 5~~\ crii1 ~i~f~~g~ô~d~s npplaudlSSomens 

Ce mntln, Dumollardi~ie~:1i Jtfilf-~0
~:o,:ilu-

6\~l~é~f~:~~B: ~ 1~d~i::~h~al~~~qt1td;cst~~ï 
nssidüment le 1i1·ocès elCIUi a pris note-de tous 

., . . 

SC:.IE!\'C:ES. 

ACADÉMIE DES SCIENCES. 
rni;.slDEXCE DE 111. DUIIAllÊ·L. 

Séa11ce du 3 {éuricr. 
111. ou11u1EL a 1a profonde douleur d'annon­

cer à sC:1 collègues la mort de M. Oiot, le vé1~é­
raLle doyen do l'AcaMmle des sciences. !I. lli.Ol 
csl dé~O cc malin â la sui~d'uno courte 
maladie. -
' Jl).ln-Ba1\liste Biot est né à l'aris.le 21 avril 
074, Il fit'ses études au collègel.oms-J,-.":;rancl 
el rut aùmis â l'Ecole l'olytoclmh1ue en lî94. 
En 1ROO, il était deji1 Jlrofcsseur titul • 

L'uu des gêrans : L. llo:.1uca., 

-Grand choix. de 11endules,lustres, lampes, 
feux, SUSl)Cnslons, à la fabrlqueG.-1. Lévy, $11, 
rue l'oplncourt, Paris. 

- f.HRT11·um: cl'èlro coiffé 11'1.10 excellent cha­
pe11.u, léger; lmperméah\~ â la sueur et d"une 
élégance parfaite, choz t.:aspurl, 3,r, Vivienne. 

DULl,ETIN .AGRICOLE. 
l,IALLE AUX FAnrlŒ.S.-Parls, 3 février, 

no~;;N~~;\'~dne:nt~~jO~\~~.~~~hi:ri~~~;t bJt~~~~ 
mûme sens que ceu.t que uous 11ublio"ns hier. La 
hnusse,Jn fennetéou lemalnhen des prix ror­
menllagrando nu1J.orlté, et ln baisse c\Jccalme 
!'exception. Les a,·-,111.cs \'arle.nt peu. 

Les fKrines de. consommat1011. ~lent très c11I• 
riles a Pari:;, dans les 11rix précédcmnwnt cotés 
do 70 A iâ fr. Je sac'do 157 ];11. J.a boulnngeriesc 
montre de l_)lus en plusrêser,,f!edevant les em-
~u::i;, d{c~a J~~1~~u1}o::~ ~iÎas~~~~aJ~uic\f i~~o;;:: 

dli~e•1~~:~it~cc~1.~r;;!ns~:~da~i;~.t~}n;~di soir s'est 
encore conhnutc il;UJ01.1rd·hu1. sur les rurines ~Lt 
,marque~: On a \ral\û ,'L. 74 fr. GU c. couranL da 
mois, il rr. marseta"r1l; li 11.cparnllpas po38l­
hle dt.1 \'Cn.dre Cil ce moment à ces mûr,cs 11ri1. 

Après cm() heures, on coto: courant du mols 
'· ,ii f.ç. 11JuWi!}:.~1 i~~1~I~.~~~.a2'\/ ]Jv~{~r." 

,·enu ~cc~étaire JICrpétuel. Il était alors ;lgé J~ ◊~~!~:st;~~ 1~J?~r • • ·.~.\.::: :: : ::~l !~ 
\'lngl-lnnt 11ns seulemonl, ucsurnt actuel. ......... : .... H.:!21 :il 
, N. Biot entr1,1 à l'Obscr\·aloirc de P:,rls e.n J'rl1 mo)'en du Jour.......... 1:; 31 
180,j. et J}OUl'Slll\'lt Oil commun, a..:oc Arago, 1 c \'11:\US li)j IJISl'O:\lUl.B. 

~;11~~~~~;~i~sg~~~h~g~;s ~'~~.~~1
5
s (l~;i;:~1~ ~~ Gr~a~f ;.'inâ~~-ê 2d q. ~~ k. do :t~:] n. n 

rappeler ici !"ascension :i.érostatique <1u'lt en- lle!cv6 . . .. O ♦ 2 
tre11rjtavcc r.ay-1.ussac. Les deux sa vans s'éle- • 

. vèrent à 4,0l?O mèt!'es, etenriç,blrent la !;citJneo .\livrer ......... 2.0~1 :;a 
,do con~tntallons nouvelles. Vente criée:... -tii1 • 

Il t1u1tta.l'arisau commencement de 1806 el ue,·en1e.. •a!I GS 4i.t!i 

;::1~~~1;;·c~g~~ c~l~~td1
i~~~~~

11
fn1JiJi~r~~I~~= ve~7! ~!c\i~1~e,gt•dri~~: ~~~J~tt1.~~~ài~td~d~~ 

puis la mort de ?déeharn. Après dillércntcs mence5 à 28 rr. !16 l'hect. do 7K kil. et sz:. hect. 
expéditions ~cientifü1ues aux,1uelles il sut al- d.1 hl<: d',\f!l~rique rouge à 22 fr. so l'hecl. 1G kll. 

... ,,!' 

mH,t.Fnx' FJX,\N"CIER. - L'aspect du mar­
ch6 est toujours aussi salisfulsant, et ses lion­
nes dispositions ne se démontcrit 1ias. 

l.a llquhlaLion des chemins s"esl fo.ito avec 
la mt\me facilité que celle des tonùs publics. 

~or~~~i\;,~~:~~1~r
1
~~~snri~rlat~/l:-cl~~1l~~ur CO 

I.e 3 0/0 s'est trait1i à îL:!;;nu début du nar-

~u1~~·11\~r~é 
1~~~~ tf c~ss;~~1î"i~\:lf i,~eà

1 
\ t J:\; W· s'est 

et a donné lion à 'des demandes 
u moment de la clôture. Il est 
terme. 
n'a pas monlrô moins de fer­

meté. Il s'CSt tenu d'abord de î0.90 iL ï0.80, 
mals ces cours ont attiré do nombreu.\'. aehats, 
et l'on ar.::jirisen cloturc à. iJ.20, soit 10 c. de 
hausses111·samcdi. .,. 

I.e+ 1/2 étaitr1.."!'herché,ots·estélcvédc1J0.20, 
son cours de d6IJ11.I, à !00 fr. 

Les 01.lligalions du Trésor se !!ont négociéos 
activement do 4Ga à •ifl7,:i0. • 

1.a Bam1ué de Fr;i.m;c a lléchl de :1,000 rr. à 
2
'i:·1:011sofülés auglais sont ven:,s commo 

pr~ét~i~~
1
tr~~fcf~: i~

0j1tcl~Y: 3~1et2~
1/i 1~JJ-

tiar suite de réallsalions. 
Le t:rédit mobilier est resté assez calme llC'II· 

danl la ()lus grande pat·lic ùe la Bourse. Ocs 
dcmando1 assez tltllÎl'Cti so sout pré~ntéC's eu 
clôture ~ur ce:tte rnleur et l'ont fü1t mon!tir 
à i.ii:i. 
~Voici les conr3 de .com1ieusalions nxés en 

·r ;½t½[~~:fii~~~r,~;:~ff f '.;i:~i1:;~t:j}l·! 
\'ictor-Enunanucl 3:!0; chemins Husses JOO; Mo• 
hiliCl' r~pagnol 44t;; SarngoEse ;;1:;; Sévllle-Ca-

dt~i ~~;n~;;~~&
1
~r;~~lptil ~ fermé à r.;;:;, 

La baussosur J'emtJ1·11.1tt italien a ftlil encore 
dos 11ro;.;l'è5 consl(iérallle$, accélénis par les ra­
chats Clll\lressés du accou\·ert. u,e Oi rr .. CO 
fonds s'est élové â ti8, el le 5 0/0 tHémonta1s à 
68i:!· chemin~ do for ont eu un 1;1at·chô • t.rès 
animé. 1~ ruchats nécessités 1iar la liquiJahou 

:11:;:füf.r~:~;}t~;i:?~:·;;;;:;~~~r;;; 
à ii!M.ï;;, l'Ot~cst aaoo. . . 

Le~ chemins Lombards, co~.tuma~.t, a ~on­
tcr ont folt sui;cossi\'ement ;,i-0 oL .,i3.î;,; les 
ch~mins Autrichiens se Lraitah.mL à aoor~. 

Le Victor-Emmanuel s'est négocié à 32.urn, 
les chemin~ Husscs ù 3\1'.!.:.SO, les Hom!uns a 

:i~o~lJ;'}i~~:g~1e'~}1t1;611~1.~~~i;:~ii: 3~f.;~. 
I.e ma1·ché•desohligatlonsesttrè3 fonne. On 

tient Jœ ob\igations tic,; chemins .Lombards<\ 
2i0. ·l.cs nouvellt!s do s.i\'i\le-Cad1.\'. soul do-

lllÔ1:1<.!f~!if~21~~-aclio1;s ancienriesùu r.az Pati­
sion à os;;,111:s nouvcllœ à f!87.ao, Je,; ol.lliga-

lio~~~ !c~f~~îtdo la Compa1Çnle immobilièrn 
sonl fermll.S ;\ 1.iu cl lt!S obhgations do cet.te 
!OOitlté il 2·10.,Lcs' om11jbu; JiO. cotent 830, !es 

' ' 

FEUILLE DE COlDIERCE, 
MARCJIANDISES. - 3 février, 

IIU1LJ!5. t••qualit6 ... U ■ >1 » 

c;!~~b,~ .. t~~.t.:11:15dls; f~ri~~~:es:: '! : : : 

~::~:~;~;!~~ li; fii f;i~~:~!\s;} ;rrn~ k.: 

ut~~iié?ù·1s·.::· t;~ :; ;:~~-;~~i:::-~~ !i2 : : 
• • 1.u-o~s,esc. 3 0/0, 

HO • BleUP.àloforme.. • • 
t3t tat1-moyen1 ........ . 

• • Diane, \'"quai. .. 
~~~~~c"'o~~~:. : : iu.~~~~t~-;a;.ce ... 122 11 

Moniri~~!:~•xss'G• dis- - 'de·tt~:~~ .. - 12
!! • ' 

Jg~ t~~
0q: à !J~~

0
d1spo: r,\:~~i\~~ .~~ ~-~~~cJ~u~ 

nlble .... 10•» • • lndigènebonnei•. M 6li 
courant • • • • . CA.Il~. 
n1.b, H!O kil. brut. J\alll .......... 2 35 • • 

TOlC$ .... U • ■ • Moka ........ 2.so 3 50 

AdjndleatlOns. 

- ' Yoitures O:?.!iO, la Caisse des chemins do ter 38 
i;i. • l',ULAOIS. 

DilCÈS E'r INHUMATIONS. 

Du I" féuJcr 18G2. 

D~~J~~?i1~r~it~~~:.117!l:t{i~{~\~'.i~l_i~ngl~·(;";1i'~1nw 
~'~tsf~~ ~;~~

11lt rii,;;;d~icta~
1~n!: ~:~d~~OF~= 

~~1Wt;i;~{"I:€t~~~;J~~~~:l~.:f.;~j~~ 
~~ _;fi ~~~-0~!~~1~~~

1
::t:•:,e;:~!l:1 ~1

7 l~~Îi;~~ G ~.'.:.{î~)~ 
Mallet, :il 1105, cour ijom9. - M. 11radclcuz1,21 
aus, rue Neuve-Coqueoard 7.-llme Baugnies, r.G 
ans rue Notre-l)amè•dc•l,orotlo ♦ :i. - Mmo YeuYc 

SPEC'l'ACLES DU .\ FEV}ÜER. 

::Ef!f:~!Œ:l~~i;:il1;·:~i~:ê::~
1
~:~~:~:1.t r1u'une 

Odéo11-La Derniêroldolc,laJcnuessedeGrammout 
llalù:"1-lll'urloso. -
i:t~~:Jt'¼~;""i~°if~l~; le Caf6 du 11ol. , 
l'11•·i!"ttr-Les MIile cl un ~onges. _ 
Gy,nnW'e-Lea Invalides du .\larla)Je, le Maria;;e de. 

prJt~}!~,~:i,;11l-f.a J.ectrlcc, ui:; J~uno llomme, la 
Demolsel!o d6Nantcrre. 

Bo1</(o•P1,risit111-Cro:<1ue-~·er, u.nc Fin de Dnll. 
Pol'le•SI-Alarti11-l.a Grâce dti D1cu. 
Àmbigu-La llouquct1llre du lnnocenB, 
•1111c'~La J'ilfe du 1'11.v~an. 
f-!t7t:'.d/~;!;:~;:~:;;;_:=,~~~is;i:iu~!~!nêhampêtres, un 

~~~~\:&:~:~:-:::':::::':!::•";ore,,.,. 
f.K.ttm.0011ry-Coucou, ah I la ,·olla 1 , 

ffJ!,~;;f/!;;:!~fg· Lac do Glenaston, la noSe de ~t-
Flour, Io IJeau Narcisse. . . 

G1v:11tllt-Valentine na1·mcnhères, Prosper et \'in• 
cent, Je muer de Madelon. • 

i1i-:;,1~~!;),;'k;1z~~~aç,1r:~:J~.r1~~~ci~~.:I:1~~: 

R~~,1~tim,~~!t:us los soirs, à 8 h, Prestidlglln• 

,. 1!,:~;:ir:11:)i~~l~~•p!\!g1~0 S<:baslopo1, aux Champs-

&~;bS:';,~!/sl•'•·ieu~.r ,lt ,!l1J11ù:ni.,li, r. de la P-des-Ma• • 

Dut,(:~%)!~!/~ ùgfi~!~)t~~dt~~~-i~}~Jf,
8 ti~~I' ~L!s~'. 

l'l::!:1l~-Dat les mardis, Jeudis, samedis et di• 

E/~o~~~~-ebOnJ. de Strasb.ourg, ~.-Tous \t)t; Sl>irs, à 
7 h., conccrl ,·oca~ et rnstrumental. 



i\GENDA IIIJOU 1862. so CE.~T. 
c,:ml~!lant !c prLt des théàlrcs et l'ilintra\re des 
c.mn1bus. Almanach bijou a,·ec les mèmes,20 cent. 
t,,!~ussefrCrcs, êtlitcurs, place dola lloursc. 

F.-v.-iUSPAIL ~'i'.~~Jl!~.
0 

~;i~~Arna;nl~~: St~ 

~~·?ollureû~~ob~s~
2
f,.~t':~nes

st
n~~~~::~s~

0!t~ :u"1·~!~t
111S; 

1'.Njmol.osle des mots de pharmacie et do mM.c-

~~~:d::n;è1~,~C~1,~tfJ~fi~~ rg~~0ie's rfib6r~1~tar'.
s
• 

' .-'10 ,;oluuiés 
•. J; 't,;rnud Cormet 

eo~tennut 1.9~ volun•e•. 

LE t.:ONSTf1'U'l'l01-.i~lsL .. MAIU)l ,B1-."v\{I't:R ·f8îli~ 
PN• t:m~::~~r~!!~~ii:i~:~; :ei~;::n~~~~ : CALlttiîE. ~?~têi:ir1lc~~ ~~rn~~:-à YaDdre, 

COMHISSroii b'EXONÉRATION 
j' À$,\'WYl/lCt'.Je11nw/«ali/éet(J.pitr.t!lr.:C,i'$, 

ga~~~~/':j~i~:raJf~t~~ndÏ!1)cl!~c6/s0 gi~Jii~f!1:1J! ~ 
chaque cl~'i:tscrlpüon de Ul'age. • 
n?-..s,urau~u à forfi.•it de, 101UCriµteur, 11:l'!X œm•;t:, 

comm1mu cant~e:r-, 

Oce·as1oitlh-lle,11hlcs.- Che·1•nux 
- ''olt'11re#. 

HASTICATliiDES. 
onwiaux Dt,r/ien inaltéril.bles FATT•ET1 d'une 
dité IL toute t'.lJlrcuv~ cl d'une ,durt'.lo Illimitée_: 

~~1n1(~1~f;[:u'\~1s!i~;z~! ~~~e:c~1,:sn~iifùr~ 
çnlsclélranger-isnuT,dcnt.,:!~5,r.St-llono~H 

U des Cordlllères, recetio Indienne. pour· ia 
~uérlson des maux de· dents el la cure Ife la 

:1::1!~~(t~1~gtr1li!:!e1;;~1~c1t,;,r~!;fo! 

,ïo vofo'mês"'.,~ 
&"r8nd io'rl.Ua°i'' ·' 

11 
• 

contenant toa ,·olumc•• 

''lu,r;t ,·elum~ aou;~rlv.~nt,_ 

t.O ,'Olumcs I.inè11 daus 11iauntê. •o-~·oh~'nlt:sll\'1•és d~ui. l'nuuéc. 

quntl'c ~':'~~c crédit, Quatre~ cridlt. 

COlmn,\'AI~0ï~ NOUVÈLLÈ ~LUS AVANTAGEUSE AUX SOUSCIUFfEURS - NOUVELLE iDITION. ..o,,.paran, 

MODl(I.E DU !IA~IJAT. 1 

la fa~1s~~ nouvelle de 1~ prétend1;1c-1:11aladie 1e M. d~_Ln_martine supposée p.lru~jot~î·nal et nepaY,ent que_ troiS,?ns ~près aYoir t·cçul'Œuvre. . •.• . . • 
, r_cvr~: . .nnte pn1· les autres J0~rnaux, :iyant· cause uu 1,n~CJUd1ce _ no!able a celte J!ubhcauon, en Uans .Ja crmnte. d 1~ pr1~er au hasar<l ?-n pl1;1s grnnd n?.mbre. de volumes 9.u'1I. n'aurait ,de 
~,:1.lSanL _oppréheu<ler a:i,i public que, cct!c, œun~ ne fut pas l1vree au~ sous~r1~1eurs, 1\1. de cons0J;l!Jlate1JrS, 11 prie-les pe:sonnes ·qm scr~1en~ dani l mtentton de _souscrire a ·ce rare et 
~'Ull:1.1.'lrne s'est .conva.nu:u <l~ la necessite de rcpon<lre. p:u· un dém.Clll! de fait a celle calom- volummcux m?n!1mcnt de bibhothèq~e,. ,de lm ad_resser le ,_plus ~ôt poss1hle leurs 9.uatre man; . 

~t,, 13 onil tlŒ:!,jt puifraià .ru, de Lnmorlini 

011 v scm Ol'dre la iom,,.,t dt 80 (r1., tialeiir nç11,:, t11 1 
sa (Et,t;rU rom~l~ICS (1), 

me ruin~use de son ~Ulrepr1se. - d:Hs de souscnptton de 80 fr. par, ?J\ r le prenuer au ta avril -1862 . le deuxième au ia 
En conséquence, il pré,,ient les aucjens et les nouveaux acquéreurs clè ses Œuvres,. que a\'l'il _1863, leî troisième au 13 avril,.11864 , .. le quatrième au la décembre 1864, conformes • 

ces Œu·nes sont terminées, et (}u'il prend l'engasement de .livrer les 40 .volumes comple1s au modèle ci~joint. . , , • . ,1 

en• un •an, à dater de ce jour; :lu 'lieu· de ne les ln•rer qu1en,.<J_uatrc ans, selon les promesses Ceux qui désireraient se. libérer en un seul paiement n'auront que 300 fr. à verser. Ils , 

J.ett,m,îrilc 

du pl'emiei• prospect.us, 'sans rien changer du reste aux co11dit1ons <lc,paiem~ut en quatrc_ans recevront d'abord 20 volumes tout prêts, puis environ 2 volumes par mois, sQit4O volumes. 
par les souscrip1eurs ancjeQf, .ou nou,•e,~ux. con<liti01_)s inyerrns de c~s ~or!eS_ d~ trans~cllon,s ·1 Non. la J~!·emière. édition des 20 premiers volumes étant écoulée, îa nouvelle édition 

(!) Lcstrr,ts milrt$ mcndals t1ll.t:tlo.lesùtiliquérs. OÙ· c'est. l'auteur qui fait c.redit. au public. Les souscnplcut·s emt'Cnl ams1 en JOU1ssancc mime- comU1ence au 1ourd'hm. , 
.• î~diate de ceue magnifique collection trois ans plus tôt que l'auteur ne s'y eugaiPdit., et ils Ec-,•i,•e 43, 1·1te de .lgi wru1e-l'Evi1q11e, à, 6f. ·,le ~""~~rt,llae. 

J-OURWAL fü·~ 'DAMES •• ifnË~ UEM~ISHLLES-
14u.1qu!~~:1·br"~:1.'1r~~1:~·!

1
~2:;~~~~h:;~~~:~8

u~~ ~~~~1~ d·esprl,. 1 Tra"lau~~:v;;:a,:,"13~=~i:! ;;,~~~~~!~: uc;~l~
1
~~~~~:r6aunu. 

,cnndÏiiemeolde lourn1I el riiiiiTîiëiriûiiKLLE, 'i,~;t .. :;;;;;;;~~:1;;: ïii;oi'ooïuï. ;;;;;.;;~;"i;;/;ie de p~nlure de l5 e. !nt u. 
f()'..r-~:-D6p~~~t,c:~~·il',;;):~:~ll~~:i:<1'Jï~~,;~~Bo!â1~~':;.R1:rt:tt{~J~d~'~teu~~~~,.::~7~Aq~~·contL 

'" DE IUVOU, N° 182 
PARIS. 

Compng1rie anonyme a-Assurances. sur la lie., à rrimes fixes: 

":;.',:;:;::::;•~• l 1 ~· ""\•. ff g T 1 ;;;J,;)~;;1:~J.{i:i!.:~, ~•;:'c\:!~';_') /!1f.fl~ti~~Jf&i~;;;}' :::::: 
fit::'.'.Tt:s vu,Gi\nEs 111r11t::n~;F.3 de 5, tO, IJ; ~O :in~, etc. Aolia1t-i•t éch:111:;cs tic nu-Proprikh. f. 10.400,000 

Envo_l {!'a/ltO de Turi(s rt l:C1utlg11t/llt!!ls. - S'adrtur~ R~E DE RIVOLI, 182, PARIS. 

Le REPARATEUR NATURE,L de la SANTÉ PÀRFAITE. sans médecine, ni r,urgntion, ni frais. 

'If A D'fi!11VAL'fEIGIIJ!f8'D'D guéritradicnlomontlosmau-&il~, &g.E,s ~gl" .ICl&W.~• ,,aise~ digesiions {dyspepsie), 

ria.tions 17abituel\es, hémorrhoides, glaires,yenls, dia~rhée,gonflèmcnt, acidité, pituite, nausées et ,:t1'mi~~!~
1;~:râ~~r:~~~c,s,li~~~i:.~~ 

crampes et spasme;; cl'cstomac; tout désor<1rc des foie, ncrrs et bile; insomnies, toux, asthme, phthisie (conSomplion)r,dartrcs, ért1Jl-

~\~a1!;.1~~f3J~g~~;gi~~r::~.;~~'!1.0
~' C!~~{~l~~~\~0

,i3~ffi\
0 ~ i~~: ;, ~.~~~{\~t\~! 111rt1~t~ jl~~J~~

1i}hC:~~ /~T s~ét'. n~~~
0
Û·

1~1;, _msl~ltin~\~ 

EX'l'll.>liol'I' DIE llI.1Ul,T 
( ~ière do Santé) 

OE JEAN HOFF OE BERLIN 
Les sommit~smMicalcs de l',\llem1:::nconlrecon-

D' mérl, Camphcll; D• méd. Harroî; D' méd. Chili.on; D' mêd. Wurzor. - Ço délicieux aliment Cconomiso 50 fois son prix en mécle­
cino; il a 0J)6ré r,R,OO0'guérisuns ou tout nutre rern_l:<le avait é,chouC.-:- l'\0 57,UI~: (1 Si j'Ctais l'Empero~t·, j'or~onncrais qu~ tous les 
soldats affaiblis on fissent usage.» cnE1•1u.JON, offlc1or do sanie d'Eurville. - l\la1son HA.1111'1', rue d l-lautov1llo ,·32 , Paris, et en 
lll''l\'Înce chez tous les épiciers et pharmaciens. - i/4 kilog., 2 fr. 25; 1/2 kilog., 4 fr.; i kilog. 7 fr.; 6 ldlog. (fmnco), 32 fr. 

~~~n/:~~~1
!~.c1~

1~if~;~~1
~'~~\f,6fite1~1g~m~~~~ 

mont ;:ènêral, lcsaflect1ons hémO!Thoî<lales, etc. 1·.::.:====o,::. 
lll~l'OT GÉi\ï(IIAL POUi! I.A FHAi\CE 
Pn1•i11i, l'UC de l'Ec,hh1t1h.~1·, 38 

IJae ..de■ branebe■ lea pin■ lnt~l'Ctlt!lautea de la 

SCIENCE BIÉDiCALE 
4 I..'IJ8..1.QE DES 1rl.1.L.&.DE8 ET .DU GEl\'8 DIJ JIONDE, 

Nouville 'i!tliHoa : D'une ean■e fréquente et peu eennue 

D'ÉPUISEMENT PBÉMATlJl\É 
::r ~:::~!~~ {;1~;~!d~-~:~:~9J: ~;::i~~-1/t~r::;m;tu~':,;;; 

Ti~.ité pmtique dès l\lnladies urinaires 
. El iJe·~te• les infirmiUs qttJ ,-,, rattachent, chez rhomme el ehez la Je"!,YM, 

8"'MïUo•, t vol.de 900 p,g,., enriohi de 314 FIGURllS D'ANATOMIE, 

ee.en~d~p 00~t:,::=~~1JôliN~1'8i: ::d:'iu~~r.~: t.~etsd~· T!î:~:;. uf:st~:· ,:::i~:~~ 
ru.e dt f'J.nciean,-Comiklie, el le• P.rinciput libraires dt Paris, du dép.u1,me11U el de i"lraager. 

1.c1 ~~~-"-~~~~'!-..:'::i!':.~i l'-. ~~1~~.w .... ~~.:..~."l'q~~,---

DROSSE VOJJl'A·J~liECTIUOUE 
.d.u Doctem• JIIOFi,'llJ[Al.J\'N (ile Blc,•lln), 

Pour Ja·g1161:ii;on sùre et ra1iitl~ des RUUiUAT!~JtlES, P,l3,ILY*IE§ COi\'-
GEltTIOl\!!IJ, !VJIGU,\.JNE, A!i , l\'EVR08EH, ot de toutes les so1Îlli'ancos 
dll

1 
l'organls_m!J au I ON'l'l~fJE {sans ~eto1:sscs ni douleurs). 

peutique <lo ce\ a1111arcîl dont l'usage 
l!tlRH.ITE, lo Uo(),'EIIIE:\T,,CL ravive biCJJlÔl les forces d'assimilation et d'fü. 

m~n~~i~~;;1~~ :~t~~~a?i!e~~:!'i~i~s~:"tJtr l~t1.dlt:lé.;~t101JE est le plus coll1-
plet cl .le moim wùtcux des aJiparells connus. -

DépOI général, à l'mis, chci L. Blt\NDUS, h,ulcrnrd Bon11c-Nou1·cllc, ,:;. 
PRIX: 20 FRANCS POUR PARIS. 

50 CENTBIES E'.\' PLUS l'OUJI IIECE\'OIR Fr~~f.0 ,t;)' PRO\'l~CE ET At.Gl':RIE. 

Ou i,spédlc eu Frnncc 8cuh:n1cnt. contre 1n:uu1at 8Ur la poste . 
et uon «:o~•h•e 1•embo111•i;c1ncnt. • • 

.i4JW W...UW 

LAROZE, mf••o-4a•Prtiù--O,aps, ff, 
i1ioa1,rued•laF011ta1a .. Molitre,"ü,•P•II-

8fr.,8 fr.:,u, jfr,t,u,t>lr:ti_Olesacdé2bect, 

PÂTE ZT SIROP 
• DE. • 

BERTHÉ. 
Â L.l CODÉINB' 

Peu de médicaments poasèdeut det pro-. 

feritt:;d~i;:,~~a~: 
1
:e~~':n~I ~:: 

~~reê:~:~:.to~ otn~o';:l:~.~:P"~ 
Brom:Ait,, de la PAthdU, et toutu les 
douievr, lltnlftUU, 

m!:1e:~
1
,~. !~:.0::~r::r 1:: :?!~: 

à c~• prépuation1 nne place tout à fait à 
partparmiluPectora11Zeon"tu;au11ile1 
contreracteun cherchent-ilfàen tirer parti. 

Pour mettre un terme à de, 1ubstitu­
tions blàmabie1, aoua rap~l001 qu'on 
évitera tout,, fraude en ui3eanl 1nr cha­
que, produit le~ 
ilom de Bmlid 
etla1i311atureci-
confNt • ......,_,1-,1oi..,~. 

DiJ!t1!::0~ci:: t!:,ï;,t!t~e 
macia de Nu.ce eJ de fEtran3er. : 

C,t.ISSES ..I.RÙOIIIFLORES, 
,\UDllRT, rabtàCosno(Nlène). Panneaux 
en bols, an~les en ronto. Dl:caissa,i:e 
facile et sans dun;;or. - J.lemand~r de 
·suite pourl'.:tresen'lon·tempsut1le. 
I.IÎ!.l'OT boult:v,~d deo Italien,, 4, Pari,, 


